
«Il faut nous tenir prêts»
Joseph de Maistre l’avait prophétisé. 

Et, de Jours de la Dame en Jours de la 
Dame, nous ne cessons d’être frappés par 
la vérité de son affirmation prophétique: 
«Il faut nous tenir prêts, disait-il, pour un 
événement immense dans l’ordre divin 
vers lequel nous marchons à une vitesse 
accélérée et qui doit frapper tous les ob-
servateurs. Le Christianisme sera rajeuni 
d’une manière extraordinaire. Il ne s’agira 
pas d’une modernisation de l’Église, mais 
d’une forme nouvelle de la religion éter-
nelle qui sera au Christianisme actuel ce 
que celui-ci est au Judaïsme.»1

«UN ÉVÉNEMENT IMMENSE»
Comme «événement immense dans 

l’ordre divin», n’est-il pas évident pour 
nous que la Réincarnation de l’Immaculée 
en Marie-Paule et l’accession de Celle-
ci à la Divinité auront été l’événement le 
plus grandiose depuis l’avènement du Ré-
dempteur? N’était-ce pas pour cet événe-
ment que nous devions nous tenir prêts, 
gardant nos lampes allumées à la façon 
des vierges prévoyantes de l’Évangile? 
Quel dommage pour celles qui n’ont pas 
su garder assez d’huile dans leur lampe 
pour la seconde venue de la divine Ma-
man, les yeux endormis et aveuglés par 
toutes les outrances diaboliques aux-
quelles est actuellement confrontée l’hu-
manité! 

Par contre, pour ce qui est d’avoir été 
touchés par la grâce, nous, les témoins 
de la première heure, nous l’avons été 
grandement! Et si nos facultés sensibles 
n’en ont pas été éblouies, nos cœurs l’ont 
été immensément. Nous serions même 
en droit de reprendre à notre compte, en 
toute humilité, les paroles des disciples 
d’Emmaüs: «N’y avait-il pas comme un 
feu qui brûlait au-dedans de nous quand 
[Elle] nous parlait en chemin?» (Luc 24, 32)  

Oui, une fois encore, en toute discré-
tion, le Ciel aura visité la Terre. Et voilà 
que par une VIE vécue de façon tout à fait 
ordinaire, le Christianisme aura été «ra-
jeuni d’une manière extraordinaire»!

«UNE FORME NOUVELLE»
Monsieur de Maistre voyait juste 

quand il écrivait qu’«il ne s’agira[it] pas 
d’une modernisation», car il s’est agi 
d’une transmutation, sorte de «processus 
configurateur» où la combinaison de la 
réalité co-rédemptrice avec la réalité ré-

demptrice, soumise au feu intense de la 
divinisation, fera passer l’Église, du rouge 
écarlate de la passion et de la crucifixion, 
au blanc immaculé de la résurrection et 
de la glorification, confirmant ainsi l’avè-
nement d’«une forme nouvelle de la reli-
gion éternelle». 

«Vous êtes libres maintenant», avait 
dit le Seigneur à Marie-Paule aux jours 
de l’excommunication. Et ce fut le début 
de la mise en œuvre de cette «forme 
nouvelle»... Nous vîmes, alors, la liturgie 
chrétienne entrer en mutation pour deve-
nir paulienne: 

1) � la lecture des épîtres fut remplacée par 
une «lecture tirée du patrimoine spiri-
tuel de l’humanité», conformément à 
la volonté de la Dame désirant que sa 
communauté embrasse toutes les reli-
gions; 

2) � une proclamation des Œuvres de la 
Dame fut ajoutée à la liturgie de la pa-
role;

3) � conformément au texte de Vie d’Amour, 
une nouvelle partie de la messe fut 
également ajoutée,  dans laquelle il est 
précisé que, dorénavant, les paroles 
«Ceci est mon Corps, ceci est mon 
Sang» de la formulation traditionnelle 
symboliseront «à la fois, l’Œuvre du 
Rédempteur et l’Œuvre de la Co-Ré-
demptrice»; 

4) � à la formule de bénédiction chrétienne, 
laissée par Jésus à ses apôtres, ont 

été ajoutées les deux 
Personnes de la Di-
vinité qui nous sont 
aujourd’hui révélées: 
«Que la Divinité to-
tale vous bénisse,  
le Père et le Fils, la Mère et la Fille, 
dans l’unité de l’Esprit.» C’est ainsi 
que la bénédiction et les sacrements 
lors desquels elle est prononcée ac-
quièrent une sorte de «double effet 
rédempteur». 

TOUT DEVRA ÊTRE REPENSÉ
Aussi, avec la liturgie nouvelle, c’est 

toute la structure ou la «composition» du 
christianisme qui sera progressivement 
renouvelée: prières, dogmes, enseigne-
ment théologique, morale, etc. Tout de-
vra être repensé, comme le disait si bien 
Marie-Paule, et c’est bien normal: à révé-
lation nouvelle, théologie nouvelle. D’ail-
leurs, à cette connaissance nouvelle de la 
Divinité, nous avons déjà été grandement 
initiés avec les écrits de saint Raoul-Marie 
(notamment son livre L’Homme Total dans 
la Terre Totale) et de Marc Bosquart (no-
tamment L’Immaculée, la divine Épouse 
de Dieu, pour ne mentionner que ce livre-
là). 

Le rajeunissement du christianisme 
est donc réellement en cours. Et, tandis 
que nous ne faisons que commencer à 
en admirer la fraîcheur, il apparaît qu’«il 
faut nous tenir prêts» pour un autre «évé-
nement immense dans l’ordre divin vers 
lequel nous marchons à une vitesse ac-
célérée»! En effet, «le Saint-Esprit doit 
encore descendre, et ce sera sur les 
peuples» lisons-nous dans le 49e mes-
sage de la Dame de tous les peuples. Ce 
jour-là, la fontaine rédemptrice, alimentée 
par un UN AMOUR INFINI, coulera à profu-
sion et répandra une plénitude de grâces, 
de rédemption et de paix, sur tous ceux 
qui viendront se baigner à la source spiri-
mariale de sainteté et de vérité.

Vive le Royaume de Dieu sur la Terre! 
Il fermente déjà dans nos cœurs avant de 
s’étendre un jour à tous les peuples. Heu-
reux sont en effet les cœurs purs, impré-
gnés des béatitudes, car ils goûtent déjà 
aux délices de ce Royaume qui est et qui 
vient!� ■

1.	 Cité par Marie-Paule dans Le Royaume, 
n° 51, mai 1987; n° 90, nov. 1992; n° 105, mai 
1995; n° 122, juillet 1997; n° 142, mai 2000.
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«Dorénavant ces paroles: “Ceci est mon 
Corps, ceci est mon Sang”, symboliseront 
à la fois l’Oeuvre de la Rédemption... 
et l’Oeuvre de la Co-Rédemption...» 
(Marie-Paule, VdA, vol. VII, p. 347)
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